
 

 

Au clair de l’aube 
 

Je ne retrouve pas mes clés et mon chat m’attend dehors. Heureusement, mon chat est un chat 

zen. D’ailleurs, ce n’est pas le mien, mais il m’attend chaque matin pour une promenade, il 

semble m’avoir choisie et je suis davantage son humaine. 

En ce moment, il attend patiemment sur le banc face à la maison, il profite des premiers rayons 

du soleil de cette fin de l’aube, il s’étire paresseusement tout en fixant la porte. Il m’attend pour 

ce rituel de début de journée.  

Et moi, je cherche mes clés… J’aimerai vite les trouver pour commencer notre vagabondage. 

C’est une sorte de jeu. Il me devance, je le suis, il s’arrête, tourne la tête pour vérifier que je 

l’accompagne toujours et il repart. Grâce à lui, j’ai découvert de minuscules jardins, des allées 

étroites et herbeuses le long des murs, des fleurs surgissant des interstices, des ilots sauvages 

dans des lieux improbables, j’ai écouté la ville s’éveiller, j’ai vu le ciel changer de couleurs, 

s’épaissir ou s’éclairer, j’ai surpris des odeurs de petit déjeuner. Je savoure toujours ce moment 

de calme intérieur qu’aucune pensée désagréable ne vient parasiter, cet instant d’éblouissement 

et de détente physique. Ensemble, nous cherchons des moineaux joueurs, des tourterelles gour-

mandes, des martins querelleurs, un cardinal sautillant et plus rarement, zébrant le ciel un paille-

en-queue. L’observation de ces oiseaux semble être un plaisir commun, j’imagine que mon chat 

les guette pour nourrir ses rêves à défaut de sa panse, et moi pour les admirer et écouter leurs 

chants. 

 

Je cherche mes clés ….je m’impatiente… le temps m’est compté et chaque minute est perdue 

pour cette précieuse pérégrination. Où mon chat va-t-il m’emmener aujourd’hui ?  

 

Tant pis pour les clés, je passe par la fenêtre. 

 

À peine surpris, mon chat se lève majestueusement, s’étire une dernière fois, me regarde et sans 

un miaulement s’élance et l’aventure commence.  

Nous contournons un pâté de maisons, montons une sente pentue, tournons, à droite, à gauche, 

puis nous marchons sur un chemin entre deux maisons. Étrange chemin, il parait oublié, avec 

ses herbes folles. Quel mystère, au bout ? Se mêlent à la curiosité, des étincelles d’impatience 

et une petite crainte. 

Et enfin, apparait, noyée dans un foisonnement de fleurs et d’arbustes médicinaux, une jolie 

case avec de superbes lambrequins et des volets colorés.   

Oh, merci… Merci mon chat pour cette découverte.  

Je crois voir dans ses yeux, une étincelle de complicité, de fierté et d’amusement. Le lieu bruisse 

de chants d’oiseaux, de bourdonnements d’abeilles, de frôlements d’ailes de papillons. Il est 

simplement magique et respire l’harmonie et l’amour. Je cherche quelque chose, un je ne sais 

quoi qui pourrait symboliser ces sentiments. Je m’approche près d’une fenêtre et voilà que 

j’aperçois dans leur cage deux oiseaux inséparables. 
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